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Le FiscAretto publie un dessin humo-
ristique, qui représente un soldat an-
glais grelottant sous la neige, dans les
montagnes de l'Afghanistan.

On lit au dessous cette légende en
calembour:

Les troupes anglaises, dit la légende,
qui ont pénétré dans l'Afghanistan, de-
mandent avec impatience: d'aller au
feu !

Entre Marseillais:
ier -Combien y a-t-il de senres?
:e.-Deusses.
-Lesquels?
-Le zenre masculin et le zenre fé-

minin.
-Eh bien ! bagasse, et 1e r-enre Au-

main? c'est donc une crapule?

Un dompteur Marseillais explique à
un amateur les secrets de son art.

L'amateur l'écoute avec admiration.
-Vous avez dû avoir bien peur, dit-

il, le premier jour où vous avez mis les
pieds dans la cage des lions et des ti.
gres? .

-En effet, répond le dompteur en
se caressant la moustache, on m'avait
dit qu'ils avaient des puces

Quand le vin tourne, il aigrit; qnand
l'homme es/gris, il tourne.

Un monsieur est traduit en police
correctionnelle pour avoir frappé sa
belle-mère.

-Votre situation est très-grave ! lui
dit le président: on vous reproche, vous
le savez, des voies de fait exercées sur
la mère de votre femme; qu'avez-vous
à dire pour voire défense?

-Monsieur le président, j'ai été ma-
rié trois fois; j'ai eu trois belles mè-
res!.... mais je n'ai jamais battu que la
dernière.

Une nourrice présentant un nouveau-
né à un monsieur chauve et privé de
son système dentaire:

-Comme il vous resnemble, monsi-
eur le baro.: c'est tout à fait votre por-
trait.

-ru trouves, nourrice?
-Certainement: il n'a pas de cite-

veux, il n'a pas de dents, tout comme
monsieur le baron!

On trouve dans un vieux livre persan,
la maxime suivante:

Celui qui n'a pas de fortune, n'a pas
de crédit;

Celui qui n'a pas une femme soumise,
n'.% pas de repos;

Celui qui n'a pas d'enfants, n'a pas
de force;

telui qui n'a point de parents, n'a
point d'appuis.

Mais celui qui n'a rien de tout cela,
vit exempt de soucis."

On parlait d'un écrivain qui. à chaque
vacance parmi les quarante, fait des vi.
sites de plus en plus infructueuses.

-Quelle étrange prétention, dit un
peintre, de la part d'un homme si mal
bâti !

-Quel rapport?
-Un rapport immédiat et direct;

quand on est fichu comme cela, on ne
pose pas pour l'Académie ...

Une vielle bonne frmme fort laide. se
présente chez des bourgeois.

-Avant <le vous arrêter, dit la dame,
je voudrais aller aux renseignements.
Où avez-vous servi?

-Ctez un professeur.
-Pourquoi vousa-t-it reuvoyéeî
-Afin de ne pas se compromettre et

de garder sa place.

(Une vieille demoiselle, suivie d'un
adorateur autrefois éconduit, arrive, en
parcourant un bouquet de bois, au
pied d'un grand chéne qui projette son
ombre épaisse sur un vieux banc rusti-
que):

LA vIELI.E DEMOIsELLE: - Oui !
j'aime ce vieux chene ! Je me souviens
d'avoir passé h son ombre des heures si
charmantes.. Il me rappelle ma jeunes.
se le temps où... où... vous l'avez plan.
té!

Ce qu'on apercevait de blanc dans la son rapport, avait cru devoir en référer au colo

plaine. nel, qui s'était porté sur le général, lequel lui
avait enjoint d'ordonner une reconnaissance, et

Le général me dit, irappant avec une sourde de dresser, pour la place, un rapport détaillé,
rage un paquet de paperasses accumulées sur motivé et concluant,
son bureau: Le lieu obser'é étant à portée de nos lignes.

-Toujours cette satanée affaire I Regardez les instructions du lieutenant portaient qu'il res-
cela,.terait, avec sa compagnie, sur le front de bandie-cela..re, prt à soutenir, et que Pidoux, escorté de

C'était au plateau d'Avron, sous Paris, sur la sept hommes et du tsergent Moulinard, se ren-
côte orientale de la Marne. drait, avec les précautions les plus rirconspectes,

Pidoux, fantassin ' au régiment des Deux- auprès du danger signalé, et le ramènerait au
Gourdes, de faction aux grands'gardes sur le le- camp sous bonne escorte.
ver de l'aurore grise de l'hiver, avait aperçu A huit r tris quat dou toré

quelque chose de blanc dans la plaine! suivant la formule, abordait cauteleusement le
Les Prussiens étaient campés, à quatre kilo- point observé par lui et oi s'agitait, effective-

mètres, derrière Chelles et Créteil-le-Port. S. niht,, le "quelque chose de blancdans la plaine."
Quelque chose de blanc dans la plaine L. C'était une sentinelle perdue, posée là par un
Avec un autre ennemi, un détail de cette na- la num é ret u mystre, t -

ture n'aurait pas d'importance, mais le Prussien tqerse à lumfo dcent de coute

dier deserai pou la plae, uen raot déouhtaile.

tst. l'Apache de l'Europe civilisée, il vit en ca- Pidoux n'en revenait pas!1
verne comme l'ours, et rampe comme le serpent, Il n'y avait guère hésiter cependant, l'ordre
à l'abri des moindres mottes de terre, était explicite et formel,il fallait amener cela au

Ce quelque chose de blanc dans la plaine ne camp'et sous bonne garde
aidoux obéit à la consigne, il sortit de sa po-che de pantalon une paire de ces pInce-nez con-

rat, à qui Pidoux fit, tout d'abord, l'aveu discret nus sous le nom de drogues, dont l'usage pou-
de la découverte. vait ne pas être superflu dans le cas, et, passant

-Quelque chose de blanc dans la plaine! son- son chassepot en bandoulière, se mit incontinent
gea le caporal, par un temps quitte de neige, il en mesure d'opérer, avec des attentions galantes;

conseil l'enlèvement de son prisonr..ier.
lAvant di- heures, le quelque chose de blanc

prudente du sergent. Voyons ça. dans la plaine," militairement escorté, faisait,
Le sergent Moulinard fumait la pipe du réveil, dans les bras de Pidoux, son entrée triomphale

sur le pas de sa tente. sous la tente du général.
Le cas lui fut soumis sans différer. Jà, hélas! commence le drame qui conduisit
Moulnard écouta gravement, tousssa, fit dix le troupier consciencieux à la porte du déshon-

n reure.pas en avant, et dit entre les quatre bouffée - Le général, voyant cc prisonnier, entra dans
cipitées qui marbrèrent simultanément le brouil- une colère bleue. Il et mieux fait de rire, com-
lard: me les autres, mais le chapitre de la dignité est

-C n'est pas très-clair, faut voir le lieutenant d'une tyrannie impitoyable.
sur l'heure. Allons-y i -Fusilier Pitouxd dit-il, vous allez préalable-

met reconduire monsieur o vous l'avez pris, etPidoux le caporal et le sergent se resserrèrent le rgent Moulinard vous accompagnera, sous
comme une patrouille, et partirent dans la direc- escorte, rue du Cherche-Midi, où vous vous re-
tioy d'une autre tente, abrtée sous la declvté poserez un mois dans la méditation et la solitude.
méridionale du mont. Que se passa-t-il ensuite? On l'ignore au juste.

LeAu dire de Moulinard, Pidoux irrité de sa mé-Le s t omi savetur, lui aurait lancé ple visage le non
-Quelque chose de blanc dans la plaine!1 ça propre de sa capture, et il s'en serait suivi une

doit cachser pour sCîr des mystères inconnus, on citation à ce brave militaire d'avoir à rendre
va voir! conpte, en conseil de grre, d'un acte dindis-

Le lieutenant venait de se lever il remplissait cipline conmis, sous les yeux de l'ennemi, con-
e n s ptai, u leue tre un de ses supérieus, fait prv par le codesmilitaire et rendant son auteur passible du der-sente, livrait au chirurgien du Val-de-Grce une nier supplice.

partie précieuse d son tre endommagée îar le Pidoux s'était pourvu en révision. Le conseil
baiser passionné d'tîn obus, avait con ué sa peine en cinq ans de fers, après

EPn les voyant poindre à la portière de son ap- dégradation préalable.
partenment de tissu, le lieutenant écedra soc Bref, Pidoux assurant, non sans quelque rai-
pole et dit: son, avoir été la première victime d'une mésa-

venture fatale, et arguant d'ailleurs d'un passé
-Quoi de nouveau, sergent Moulinard? sans reproche, faisait un appel suprême à l'inté-
-'em! fit celui-ci, mon lieutenant, le jour rt de ses chefs, pour se voir dégrevé dcs consé-

qui se lève cn éclaire de louches: le fusilier Pi- quences d'une accusation infatante, dont les ef'
doux, ici présent, était de garde ce matin sur le fets outre-passaient la répression qu'il avait réel-
front dA notre aile, et il accuse au rapport des enaent encourue,

C'était sur ce dernier point que mon brave gé-perspectives qui m'ont apparu surprenantes. néral avait du conclure,
Le lieutenant écarquilla les yeux et tendit La tristesse du dénouement ne put contenir

l'oreille avec intérêt: l'éclat de oa gaieté tolttrer
-j'écoute, dit-il brièvensent. -Certes, dit le général, j'apprécie cela, le mo-

ltf est puéril, et il vous est impossible de com--Tant pt si bien, reprit Molnrq aprendre qu'une vétille pareille.. sacrebleu!1 niaislueur de l'aubette, il scutient avoir vu, sans pou- la discipline, il faut de la discipline; une armée
voir distinguer précisément la nature de l'appa- sans discipline est une monstruosité impossible,
rition mouvementée, il a vu ",quelque chose de et Pidoux, quoique brave et vaillant militaire,
blanc dans la plaine 1" s'est gravement oublié.

-Général, dis-je par pitié, prenez en considé-
-C'et gave fi lelietenntquequecuias-ration les circonstances bizarres de l'aventure,...

sier de M. de Bismarck peut-être. Ce quelque qu'auriez-vous fait en pareil cas?
chose avait-il une escorte? -Si le sergent s'était moqué de moi, ce n'est

-Pioux implicitement interpellé répondit: pas le nom que je lui aurais lancé au nez, dans
-Bien que j'aie prenié un oeil dc !ynx sur dna colère, mais la chose..,

toute la zône horizontale, je suis en mesure d'as- -Alors?
surer qu'aucun détachement.. -Hé bien, alors, qu'entendez-vous dire?

-Je Prierais le gouverneur d'effacer la con-
-Suffit proféra le lieutenant, simple affaire damnation et de prononcer la mesure pure et

d'espionnage, sans doute; le commandant est à simple du changement de corps de vidoux.
deux pas, je vais prendre ses ordres, -Ecrivez au gouverneur, me dit-il, après un

Il sortit à son tour. moment de réflexion, je signerai sans lire.,.
Moulnarddisit gavemnt:Aujourd'hui P'idoux, réhabilité, est caporal auLirent gomaitrvemnt:A37e de ligneM

-Singulière idée de partir e .éclaireur sous Quand nous nous renconreins, le gé al et
le drapeau de la légitimité; j'imagine manifeste. moi, nods ne pouvons dissimuler un sourire,

ient que ce pourrait être un Bavarois égaré -Je gage, me dit-il, que vous songàz r nie
dans nos herbages, demander encore si l'on n'a pas aperçu cette nuit

Le lieutenant mit bien une grosse heure à re- 'quelque chose d blanc dans la plaine!"
joindre ses subordonnés; le comman

3MARICEL COUSOT.

Le "Charivari" nous conduit au-
iourd'hui dans l'antichambre du comi-
té conservateur. Un gros laquais, au
visage épanoui, examine en riant le
portemanteau où sont suspendus un
tricorne de vieux marquis, un chapeau
à la Robert-Macaire accompagné d'un
casse-tête et un chapeau gris qu'escorte
un parapluie légendaire. Puis désignant
la porte du cabinet où se tient le con.
ciliabule, il dit •

-Ce qu'ils peuvent faire, lh-dedans?
C'est le mystère de la trinité.

9DL'e temps des fates fait naturelle-
nient rêver aux plaisirs de la table. (Cest
le temps des diners, des soupers d'amis et
de amilles et chacun se fait une Joie l'a.
vance de prendre part à ces réunioni, Nos
lecteurs qui désirent Fe procurer les épi.
ceries et les viandes les mieux cholsies, à
cette oc-asion. ne sauraient mieux faire
que de s'adresser à Chai. Meunier, mar.
chand v'iieerle. vins et liqueurs en gro-
et en délat, 35, coin des rues St. uoinni.
que et Vitré. Spécialité de viandes de pre.
iter choix dans la boucherie attenant a
'épicerie.

Le Comité de direction de la gramîe
Loterie pour aider à finir l'hôpital pour
les pauvres àgés et Infirmes des Sour'
Grises de Montréal, a décidé que le tirapg
public des prix aurait lieu positivement
Jeudi le 16Janvier prochain, à Pasile sa.
ztr:th. 10Ss rue Ste. Catherine. On espère
quetoutes les personnes quidésirent alder
un objet si digne de charité,et qui n'ontpas
encore acheté leur billets. le feront 'as
délsi.
ilsra tiré Col prix d'une valeur de

910,420, parmi lesqui.4s se trouvent une
mai.on en pierre avec emplacement. ;
Chateauguay, d'une valeur le 01.200 et
treize lots de terre dans et autour de
Montréal, à l'exception Iill setil qui e-t
,Itué à Winnepeg et qui a été pré-cnlét par
s Gr:ice l'archévêque de St. Bonirace. Il
y a une harpe nageidque à duble-action.
(Errard) d'une valeur de 0 présenité"
par Il. Jludlah Eer. C. Il; aus4i un tableau
splendide "Ecce liomo" que roin .tribue
au pinceau de Cario Dotci. d'une valeur
de 1100, et autres prix de valeur trop non.
breux pour les inentioner tous.

Les billets se vendent seulemient à :,
cents chaque, ou eing pour leux pinstres.

on peut les acheter chtez %131. Fabure &
Gravel. Devins & Iloltout, l'ieault & s1..
1). Il. sadlier & Cie., lienry Pic.ae
léon Ithéaurme. Dluzal & Laciliance. Tout
le monde ne peut pas gagner un prix. mai'
veux qui achètent des billetis auront lu
moins la satisfa'tion 'aider au succè.
d'une .uvre dle charité.

RELIURE.
.Y. I. LAFONTAINE

A l'honneur d'inforner le public <le is
Ville dle -Jollette et di environs qu'il a
ouvert tue boutique dte Reliure, a

JOLI ETTE.
RUE MANSEAU.
(Porte voisine de J. 0. .)F snF.vs er.
Ce monsieur exéctitera avec soin et

promptitude tots les ouvrages qu'on voi-
tira bien hti contier.

Dans tout les goûts. et à 25 par cent
meltleur marché qu'à Montréal.

PAPERRIGOLLOT
OU MOUTARDE EN FEUILLE

POUR SINPISIS
MEDAILLE DE BRONZE

Meédaille d'Argent.
Paris, 1855 Havre, i868

1808 3EDAILLE D'OR 1872
Lyon, 1872.

Cette nouvelle forme de alnapLime, pro-
pre, commode d'une action toujours cer-
taine, a été a;kptée par les hopItaux de
l'aris, par le minisètre de la guerre, dons
le service des ambulances et hôpitaux mi
lItaires, et après dix mos d'expériences en
mer, par le conseil de santé de la marine

A 'trsnger, le Papier Rigollot a ég-
lement fait son eb'emin l'amirauté anglaise
en a prescrit l'usT à bord des navires de
l'EtatplusIeurs lptauxcivils deLondres
l'ont adopté àl'xelusion de tous les autres;
les hopitaux deVienne (Autriche) ont mité-
ceux de Londres, enfin l'hôpital général de
Constantinople suivi Pxeple des hôpi
taux que snous venons d'énumérer.

Ces faits sont une démonstration Irrécu
sable des qualités de ce nouveau produit

Se méfier des
contrefas et

exIgrl iga' - F. RIGOILOT
tris-24, Avenue Victoria- Paris

et dans toues le: dhar-ciei.,


